
 Le 2 septembre est sorti le rapport Bourguignon qui attaque les formations et le travail social. Aujourd'hui, la spéci-
ficité de nos métiers est remise en questions par la création d'un socle commun à hauteur de 30% sur nos formations. Parmi 
un certain nombre de reculs, la seule question à laquelle le gouvernement n'a pas bien répondu, c'est celle du manque de 
financement dans le secteur et notamment des stages en travail social ! Les États Généraux se positionnent en faveur d'un 
financement de la part des entreprises privées, c'est la validation de l'entreprenariat social par le gouvernement ! Il n'y a qu'à 
lire le plan d'action qui vient de paraitre le 21 octobre sur le site du ministère de la santé et des affaires sociales : http://www.
social-sante.gouv.fr/IMG/pdf/Plan_d_action_EGTS_maquette_20102015_WEB.pdf
Il valide notre analyse sur la vision du gouvernement sur le secteur social et son désengagement dans le secteur public !

 Nos stages commencent bientôt ou ont déjà com-
mencé, nous sommes nombreux•ses à ne pas en avoir ! Cette 
année, comment vont se positionner nos centres de formation 
face à celles et ceux qui n'auraient pas trouvé ? Quels sont les 
nouveaux reculs que nous allons voir sur nos formations ?

Des sous oui ! Mais pour tou•te•s !

 La DRJSCS et l'ARS ont débloqué, en 2014, le fond de transi-
tions pour financer les structures qui ne pourraient pas financer 

la gratification du stagiaire! Bien entendu, ces institutions ne 
nous divulguent pas la hauteur de ces budgets. Mais en plus, 
c'est le parcours du combattant pour obtenir ce financement et 
certaines structures comme les hôpitaux n’y ont pas accès ! En 
effet, il faut tenter de mettre en lien, la structure accueillante, 
le centre de formation et passer en commission auprès de la 
DRJSCS et de l'ARS ! Et pour finir, le comble de l'histoire, nous 
venons de découvrir que la date butoir de financement de la 
DRJSCS est le… le 23 octobre au soir !

Lundi 2 novembre certain•e•s étudiant•e•s d’Ile-de-France 
montent à Lille soutenir les étudiant•e•s mobilisé•e•s du côté 
de Lille (et poursuivre la coordination) face à l’entreprise SOWO 
: un des leaders actuel de l’entreprenariat social qui vient parler 
aux étudiants et en présence de Mme Bourguignon (députée 
Nord Pas de Calais et auteur du dernier rapport). Le but, pour 
nous, étant une nouvelle fois, avec les professionnels présents, 
de montrer que nous sommes contre la marchandisation du 
travail social et qu’on ne veut pas être oublié !

La prévention spécialisée va disparaître ! Voici l’exemple d’un 
secteur qui va mal (ce n’est pas le seul)
Aujourd’hui 3 équipes de prévention spécialisées parisiennes 
sont déconventionnées. Ces équipes représentent des postes 
supprimés, des quartiers qui n’auront plus d’interventions so-
ciales. Aujourd’hui les éducateurs de prévention spécialisée se 
mobilisent en montant un collectif de mobilisation et en mani-
festant. De même pour la prévention spécialisée du 93. Soute-
nons-les aussi dans leur mobilisation, nous sommes tou•te•s 
dans la même situation comme dans les autres secteurs !

  Le Rapport Bourguignon, le plan d’action : les carottes sont cuites, enfin… pas encore !

Mais nous, étudiants, qu’est-ce qu’on veut ? Des stages gratifiés et de qualité où les 
personnes accompagnée sont rencontrées au quotidien !

Montée le 2 novembre à Lille !

Manifestation Jeudi 29 octobre à 
15 heures à Jussieu

 Pour finir devant la DRJSCS, l’interpeller quant à nos finance-
ments et difficultés actuelles ! Et pourquoi pas avoir un nouveau 
rendez-vous ? «Tous les professionnels qui souhaitent nous soute-
nir sont les bienvenues à la manifestation !»

ASSEMBLÉE 
GÉNÉRALE 

Pour des stages gratifiés, un financement public et pérenne  

TOUS DANS LA RUE LE 29 OCTOBRE 

À L’APPEL D’ÉTUDIANT-E-S  DE 
PARMENTIER, CEMEA, IRFASE, ETSUP, 
CERP ET MONTROUGE 


